
ó ILE'F¶ANTASQUE ,

que·je!ie là-dessusdes cor' ondants'auxquels je- donnerais quelques piastres
pouï? iiécîire ce qui -se pass, à eux qui gagnent des centaines: de louis pour -ne
rieîâire ?(Tout celà,iie fait faire d'affreuses réflexions. Il est des ýgens qui ne
'ni'onf eië:ofe rien* payé ; ài cela continue il facudra que je prenne la-résolutioàide
faire<qél'ù( chose qui ne me plait point...... queje me décide à me passer de ce
~q'li*eedivent.

Ma'is jtr allerdes grandes choses aux petires, occupons-nous un peu de ce qui
1e f'Wdins'lé réSte dû- onde; Le Mexique fait la guerre civile, se révolutiânne

èech r îhleiïuis quelque's viigt ans une fornme*de gouvernCment libre aufond des
ca Visùatt'u bout'des- baïonnettes. Quand les'citoyens de ce pays 4à seront tous
'rseiirqsi survivront "jouïront de la liberté, comme dirait Mr. Dàly,le rem-1

la aýntde Mr. De Lapatisse. .
uEatéstjUnis on s'octlie -activement dle l'ainnexio-idu Texas; !pays que let

pouvoir'européens convoitent pour y abolir l'esclavage des noirs et y établir celi
deâ blé,îne.

'Lo'uis:Philippe a fait un magnifique discours d'oidverture où là prospérité pu.
blique' toujours croissante est venue faire contraste à la détresse particulière'
il a déýclaré qu'il est en paix avec toutes les.puissances étrangéres mais il n'oâ
point 'sortir seul dans-sa capitale. Vaux mieux être rédacteur du Fantasque
'On'ïn'a pas le sou mais on ne craint point d'être' assassiné au coin d'un'e. b'öroe
On va quelquefois en prison mais l'on n'y envoie pas les autres. Si j'étais roi.
eh' mais si j'étais roi je ne serais point philosophe,.-je serais entouré ~de:tant
flatteurs, de courtisans,. de. faux a'mis, d'intrigants; d'égoïstesi de ,tr'aîtres,.qu'
je finirais par croire que tous les:hommnes àont mauvais et',je 'deviendrais, peut-
étre le tyran 'le plus tyran-qui -se soit eu*or6 vu4i_ <Ainsi demeuron'a "coinme sI
som e pe , ' - -_ , ; .; , -, * . ý ! , 1 . . . .

Si la monarchie s'éteint en Angleterre ce ne dera certes point la faute-de. noiti
très -gracieuse reine; les journaux officiels,'an'nnncent la perspective d'une noe
velle augmentation dans la famille-royale. çà commence vraiment àdeve'
effrayant pour le bu.dget britannique surtout si tdscespetits princes et, princeeli
'doivent être un jour mariés à des CoboCgs ét"ilèsSbobotirges. Il y aura da
quelques années d'ici autant de princes que'de gue'ux "

On parlait devant le-procureur-gén'rpa'e¶uel du système constitutionnel,
tème que lon 'représentait comm'e tr6s'compliqué pour les' connaiusances
tiques dés hommes politiques d'une colonie :-l Eh non 1 s'écria l'honorable Mi
Smith vous êtes dan's''erreur ; rien de plus facile à mes yeux que le gouvera
ment responsablé, je me fais un jeu du gouvernement resporsable ! "

C'est ainsi que la vérité est quelquefois dans la bouche des simples.:

Un correspondant nous somme diexpliquerla politiqued nÎeelle -du Ca
dizen. 'Nous avons autre chose à faire poùr le moment que dedeviner des enigM"
edes c.haraides. Nous lui dirons notre fa9oh de penser là-dessus quand le miDI

tére actuel sera' rénversé.

CONDITIONS.
Ce Joittr s'ipmprnime -' et spt e. par

'N. ËUIN, IEnDACTER 9 PdibIT paRE.
i4 R UE COUILLA ;IQD,-QUËIE

Paraît le SAMEDI. L'année où,le vol. se compose de 48 s-Le F
d'abonnement. est de DIX CHELINS payable par senstr tVe_ 2É nuin
d'avance.


